
Romains 8 - Le projet de Dieu pour notre corps 

 
Lecture :  Rom 8v10-14 et v22-23 
Paul montre que notre corps est blessé, abimé, mortel, mais destiné à être glorifiée. 
Il fait pleinement partie du projet de salut de Dieu, aussi bien que notre âme-esprit. 
 
 
v10 Notre corps est encore mortel 
Mais si Christ est en vous, le corps est bien mort (càd : mortel) à cause du péché, mais 
l’Esprit est vie à cause de la justice. 
Paul ne dit pas que le corps est mauvais. Il dit qu'il est mortel. 
Autrement dit : il vieillit, il souffre, il tombe malade, il mourra. 
Pourquoi ? Parce que le péché est entré dans le monde : 
Car les gages du péché, c’est la mort Rom 5v23 
Même le chrétien vit, après sa conversion, dans un corps marqué par la chute. 
Mais si notre corps reste encore soumis aux conséquences du péché, notre être 
intérieur possède déjà la vie que Dieu donne, parce qu'il nous a déclaré justes en 
Christ. 
 
v11 L’Esprit habite déjà en nous 
Et si l’Esprit de celui qui a ressuscité Jésus d’entre les morts habite en vous, celui qui a 
ressuscité le Christ d’entre les morts vivifiera vos corps mortels aussi, à cause de son 
Esprit qui habite en vous. 
Pensée magnifique : Dieu ne sauve pas seulement notre âme, il sauvera aussi notre 
corps. 
Notre salut est encore inachevé. Et notre corps attend sa délivrance. 
Puisque le Saint-Esprit habite en nous, Dieu accomplira aussi la dernière phase du 
salut : comme il a ressuscité Jésus, il ressuscitera également notre corps mortel.  
La vie nouvelle que nous avons déjà dans notre être intérieur annonce que Dieu 
transformera un jour aussi notre corps. 
 
v12 Nous ne sommes plus esclaves de la chair 
Mais cette nouvelle vie est en présence du péché. 
La source du péché en moi, c’est ce que la Bible appelle la chair. 
La chair est cette disposition intérieure héritée d'Adam qui pousse l'être humain à 
vivre indépendamment de Dieu, en faisant de lui-même le centre de ses pensées, de 
ses désirs et de ses choix. 
Elle fait de ses envies, ses pulsions, ses émotions… le moteur de ses actions. 
Et le pousse à utiliser son corps et à agir sans tenir compte de Dieu et de son Esprit. 
Elle est le désir pressant de faire ce qui vient de façon naturelle à un homme déchu. 

NB1 : la chair ce ne sont pas seulement de vieilles habitudes dont il faut se défaire, 
comme l’enseigne Neil Anderson. Paul dit : La chair convoite contre l’Esprit Gal 5v17. 
Càd que la chair a des désirs contraires à l’Esprit, qu’elle s’oppose à la pensée de Dieu. 
Et cela tout au long de la vie du croyant. 
 
NB2 : Parfois aussi on rejette la faute sur Satan. Certes il ne nous facilite pas la tâche ! 
Car, en nous voyant vivre, il sait bien quelles sont les choses auxquelles nous sommes 
sensibles. Mais nous sommes à 100% responsables de nos choix et de nos actes. 
 
Pourquoi Dieu a-t-il jugé bon de nous laisser la chair ? L'Écriture ne le dit pas.  
Il semble toutefois que Dieu nous apprenne ainsi à faire les bons choix, en nous 
laissant éclairer et guider par son Esprit !  
Et pour remettre en permanence de l’ordre dans les mouvements de notre âme. 
 
Exemple : Quelqu'un me blesse. Immédiatement monte en moi le désir de lui rendre la 
pareille. Ce désir est réel. Pourtant je ne suis plus obligé de lui obéir. L'Esprit peut 
produire une réponse différente. 
 
Paul dit que nous ne sommes plus obligés d'obéir aux désirs de la chair : 
Ainsi donc, frères, nous sommes débiteurs, non pas à la chair pour vivre selon la chair 
Nous ne lui devons plus rien, comme si elle était encore notre maître.  
Elle n'a donc aucun droit de nous dicter notre manière de vivre. 
On a toujours le choix : suivre les inclinations de notre chair, ou écouter l’Esprit. 
 
Exemple : Un violon n'est ni bon ni mauvais. Tout dépend de celui qui le fait jouer. De 
même, notre corps n'est pas le problème ; c'est la chair qui cherche à s'en servir. 
Désormais, Dieu veut que ce même corps devienne un instrument de justice. 
Le corps n'est pas le problème il n’est que l'instrument. 
Le problème est la chair, qui cherche à utiliser cet instrument. 
 
 
v13 Nous faisons mourir les œuvres mauvaises du corps 
car si vous vivez selon la chair, vous mourrez ; mais si par l’Esprit vous faites mourir les 
actions du corps, vous vivrez. 
Paul ne dit pas : mettez votre corps à mort, mais : faites mourir les actions du corps. 
C'est très différent ! Le corps n'est pas notre ennemi. 
Le christianisme n'est pas le mépris, ni la haine du corps prônée par l’ascétisme. 
Le corps n’est pas la prison dont l’âme doit s’échapper comme le suggérait Platon. 
Le problème, ce n’est jamais le corps !  
Ce sont les actes produits lorsque la chair utilise notre corps.  
Et ça, c’est un combat au quotidien ! 



Avant ma conversion, j’étais : 

 un homme, une femme, dans sa condition de pécheur 

 un être qui ne fonctionnait que par les mouvements de son âme (besoins, envies, 
émotions …), un être animal càd psychique (1Cor 2v14) ou naturel (Jud 1v19) 

 une personne qui faisait ses choix sans la lumière du Saint-Esprit 
 
Après ma conversion :  

 cette personne qui ne vivait que par ses envies, ses émotions, ses désirs, a été 
condamnée, et mise à mort : Je suis crucifié avec Christ ; et je ne vis plus, moi (cad le 
vieil homme), mais Christ vit en moi ; – et ce que je vis maintenant dans la chair (càd 
dans mon corps), je le vis dans la foi, la foi au Fils de Dieu, qui m’a aimé et qui s’est 
livré lui-même pour moi. Gal 2v20 

 je suis une nouvelle personne, j’ai une nouvelle identité 

 je suis en Christ, une nouvelle création dans laquelle de Saint-Esprit habite 
 
Le combat intérieur est réel et quotidien : la chair convoite contre l’Esprit. 
Càd que mes émotions, mes désirs, mes envies ne sont pas toujours selon Dieu.  
Parfois les émotions que je ressens sont justes, parfois pas. Parfois je désire des choses 
justes, parfois pas. Parfois j’ai envie de choses justes, parfois pas. 
La chair convoite contre (càd : a des désirs contraires à)  l’Esprit, et l’Esprit contre la 
chair ; et ces choses sont opposées l’une à l’autre, afin que vous ne pratiquiez pas les 
choses que vous voudriez. Gal 5v17 
 
Abstenez-vous des convoitises charnelles qui font la guerre à l'âme 1Pi 2v11. 
Pierre parle à des croyants. Les inclinations de ma chair auxquelles je succombe font la 
guerre à mon âme et donc l’abiment. 
… mais celui qui pèche contre moi fait tort à son âme  Prov 8v36 
Je me fais du tort ! Je pensais me faire du bien, mais je m’inflige de la souffrance. 
 
C'est par le Saint-Esprit que je peux désormais refuser d'utiliser mon corps pour le 
péché : … sachant ceci, que notre vieil homme a été crucifié avec lui, afin que le corps 
du péché (càd : le corps utilisé comme instrument pour pécher) soit annulé, pour que 
nous ne servions plus le péché. Rom 6v6 
 
v23 Nous attendons la rédemption de notre corps 
C'est le sommet de tout ce que Paul dit sur le corps :  
Nous-mêmes aussi qui avons les prémices de l’Esprit, nous aussi, nous soupirons en 
nous-mêmes, attendant l’adoption, la délivrance de notre corps. 
Le corps actuel n'est pas jeté. Il sera délivré, transformé, glorifié. 
Paul ne rêve pas de quitter son corps. Il attend sa transformation. 
 

Ce que Paul dit pour aujourd’hui 

• notre corps est mortel (v10) 

• le Saint-Esprit habite en nous (v11) 

• nous ne sommes plus obligés de suivre les désirs de la chair (v12) 

• nous faisons mourir les actions mauvaises (v13) 

• nous marchons selon l'Esprit (en tous cas nous essayons !) (v14) 

• la création tout entière sera un jour libérée (v21) 

• nous attendons la résurrection (v23) 

• notre corps sera glorifié (v23) 
 
Pour Paul, le corps appartient à la création de Dieu. 
Il est aujourd'hui blessé, et cela nous fait soupirer (v23). Mais il sera restauré ! 
 
Conclusion  
Notre corps a déjà une grande valeur, même avant la résurrection. 
Pourquoi ? Parce qu'il est désormais le lieu où Dieu est servi. 
Nos mains, nos yeux, notre bouche, nos jambes … tous nos membres deviennent des 
instruments pour Dieu. 
 
Romains 6v13 disait déjà de livrer nos membres à Dieu : 
… ne livrez pas vos membres au péché comme instruments d’iniquité, mais livrez-vous 
vous-mêmes à Dieu, comme d’entre les morts étant faits vivants, – et vos membres à 
Dieu, comme instruments de justice. 
Romains 8 poursuit exactement cette idée. 
 
Un jour, les mains qui tremblent, les yeux qui fatiguent, le dos qui souffre, le cerveau 
qui oublie... tout cela disparaîtra.  
Le corps que Dieu nous a donné sera rendu conforme au corps glorieux du Christ.  
Voilà l'espérance chrétienne. 
 
 
Chants  
Reflets 235v2-3  
Nos corps fatigués, malades limités, tu les changeras, ils seront parfaits … 
Dès maintenant nous te servirons. Dieu nous voulons travailler pour le bien de notre 
prochain et de tous nos frères. 
 
H&C 235v3 (proposé par Barbara) 
Par ton Esprit, Seigneur, enseigne-moi à vivre à ton honneur  où que je sois. 
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